
Et Verbum caro factum est 

En ce temps de Noël, il est peut-être bon de méditer sur 
cette réalité de l’Incarnation de Notre-Seigneur. Mais qui 
pourrait prétendre donner l’explication parfaite, complète 
et définitive de cette parole de l’évangéliste saint Jean : "Et 

Verbum caro factum est" ? Grande vérité de notre foi qui 
révèle l’abîme insondable de la sagesse de Dieu qui s’incar-
ne jusqu’à offrir son Fils en sacrifice pour nos péchés. Aussi 
ne sont-ce seulement que des pâles reflets du mystère de 
l’Incarnation que nous pouvons essayer de découvrir un 
peu plus en ce temps de Noël. 

Déjà des philosophes anciens, tel le grand Aristote, 
avaient pressenti que le propre du sage était "d’intimer 
l’ordre et non de le recevoir d'un autre". La Révélation élève 
alors à sa véritable dimension cette approche naturelle de 
la philosophie pérenne. 

Ainsi, nous enseigne la foi, Dieu créa le monde avec 
sagesse parce qu’Il a tout créé avec ordre et mesure. "Dans 
la création du monde la parole divine opère par sa seule 
efficacité, laquelle est commandée par sa sagesse", écrit 
saint Thomas d’Aquin dans sa Somme théologique. Aussi, la 
théologie approprie-t-elle cette création certainement à la 
toute-puissance du Père, mais également à la sagesse du 
Fils, vertu "par laquelle tout agent intelligent opère, et c’est 
pourquoi on dit de lui : par qui tout a été fait." 

Mais après la création, cet ordre se révèle également 
"d'une manière encore plus admirable" dans l’œuvre de 
restauration de la nature humaine dé-
chue par le péché originel. Saint Thomas 
d'Aquin, cherchant des convenances à 
l'Incarnation, nous affirme que cette 
dernière est encore une fois le fruit de la 
sagesse divine, car, "à la situation la 

plus difficile, Dieu a su donner la solu-

tion la plus adaptée." En effet, écrit 
encore le docteur angélique : "Le Verbe 
de Dieu a un point de contact spécial 
avec la nature humaine, du fait qu'il est 
la Sagesse éternelle, de laquelle dérive 
toute sagesse humaine. C'est pourquoi le 

perfectionnement de l'homme dans la sagesse, en quoi se 
réalise sa perfection d'être raisonnable, se mesure à ce qu'il 
participe du Verbe de Dieu" par la filiation adoptive. Et "à 
tous ceux qui ont cru en son nom, il a donné le pouvoir de 
devenir fils de Dieu." 

Dès lors, la religion que le Christ promulgue, assumant 
la révélation passée, mais lui donnant son véritable accom-
plissement, sera parfaitement adaptée à la condition de 
l'homme afin que ce dernier puisse rentrer dans l'ordre 
divin qu'il a bafoué. 

Prenons l'exemple du culte liturgique dans les sacre-
ments : "La sagesse divine agit harmonieusement en confé-
rant à l’homme les secours du salut sous des signes corpo-
rels et sensibles qu’on appelle les sacrements." En d’autres 
termes, Notre-Seigneur respecte la nature humaine que 
Dieu a non seulement créée, mais encore assumée. Saint 
Thomas développe ainsi son argumentation : "La sagesse 
divine pourvoit à chaque être selon son mode : "Elle dispose 
tout harmonieusement" dit le livre de la Sagesse (Sg 8,1). 
Or, il est dans la nature de l'homme de parvenir à la 
connaissance des choses intelligibles au moyen des choses 
sensibles. Et le signe est le moyen de parvenir à la connais-
sance d’autre chose. Aussi, puisque les choses sacrées que 
les sacrements doivent signifier sont des biens spirituels et 
intelligibles par lesquels l'homme se sanctifie, c’est au 
moyen de choses sensibles que la signification sacramentel-

le sera pleinement accomplie. C’est ainsi 
encore que la divine Écriture présente les 
réalités spirituelles au moyen de compa-
raisons tirées des choses sensibles. Les 
sacrements requièrent donc des choses 
sensibles." 

Il est vrai, a contrario, que les fausses 
religions qui pèchent tout d'abord contre 
le premier commandement de Dieu, dé-
faillent également parce qu'elles refu-
sent peu ou prou cette harmonie avec la 
nature humaine. Pour ne prendre que 
quelques exemples, nous voyons que 
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l'Islam prône la polygamie, les "religions" ou mysti-
ques orientales un faux ascétisme qui aboutit à une 
désincarnation de l’homme, le protestantisme ridiculi-
se le pauvre, soi-disant, pour lui, méprisé de Dieu, etc.
… 

Que conclure de cette théologie catholique ? 
Qu’elle est justement catholique et donc universelle, 
et parce qu’universelle, elle convient à tout homme, 
sans besoin d’inculturation. Alors si tout homme re-
cherche le bonheur sur terre, il saura qu'il ne pourra le 
trouver que dans cette heureuse soumission à cette 
harmonieuse sagesse. 

Le but de toute éducation, œuvre de sagesse par 
excellence, sera donc de faire pénétrer l'enfant dans le 
plan de cet ordre divin. Cet ordre, l'enfant le trouvera tout d'abord 
dans la formation de son intelligence, laquelle devra toujours re-
chercher le vrai, reflet de la Vérité divine, laquelle lisant dans le réel 
et rectifiée embrassera d’une manière quasiment innée la cohéren-
ce des principes chrétiens ; il le trouvera dans la fortification de sa 
volonté dans le bien et la vertu, reflet de l'Amour divin ; il le trouve-
ra enfin dans la correction d'une sensibilité et des passions souvent 
en révolte contre la droite raison. 

Œuvre humaine ? Œuvre avant tout de la grâce divine - "Sans 
moi, vous ne pouvez rien faire" - qui, au plus profond de l'âme, res-
taure cet ordre bafoué par le désordre du péché, mais œuvre qui 
demande aussi notre coopération. "Celui qui t'a sauvé sans toi, ne 
te sauvera pas malgré toi", enseigne le concile de Trente suite à 
saint Augustin ! Imitons donc cette profonde sagesse divine. 

Abbé Patrick VERDET 

 

Plusieurs scientifiques et philo-
sophes revendiquent que la Ter-
re n’est qu’un grain de poussière 
ordinaire à la dérive dans une 
vaste mer cosmique, sans but et 
sans importance. Cependant, 
certaines preuves astronomi-
ques semblent, de nos jours, 
suggérer tout le contraire. 
Nous savons à présent qu’un 
ensemble de facteurs rares et 
précisément réglés, font de la 
Terre un endroit adapté à la vie 
complexe. 
Nous dépendons de l’atmosphè-

re, riche en oxygène, de notre planète, de sa grande lune, de ses 
planètes voisines, et de son emplacement précis au sein du systè-
me solaire et de la Voie Lactée. Mais il y a plus encore. Les mêmes 
facteurs qui font d’une planète comme la Terre un lieu hospitalier 
offrent aussi les meilleures conditions de découvertes scientifi-
ques. À travers d’extraordinaires animations numériques, des 
interviews de scientifiques réputés et des images spectaculaires 
de la Terre et du cosmos, La Planète Privilégiée explore la corré-
lation entre notre capacité de survie et notre possibilité d’obser-
ver et de comprendre l’univers. 

Coïncidence ? Ou conception intelligente du cosmos ? 

Adresse 
du Supérieur de District 
à l’occasion du lancement 

de la Vierge Pèlerine 
dans le District de France 

de la Fraternité Saint-Pie X 
 
Pendant une année environ, pour 
honorer Notre Dame de Fatima appa-
rue il y a cent ans, une Vierge Pèleri-
ne sillonnera le district de France de 

la FSSPX, visitant nos prieurés, nos écoles et les 
maisons des communautés amies qui le souhaite-
ront. 
Recevez-la comme votre propre Mère, avec affec-
tion, reconnaissance et tous les honneurs qui lui 
sont dus, désireux de l’honorer, de la consoler et 
d’obtenir les bienfaits qu’elle a promis à Lucie, 
l’ainée des voyants de Fatima : 
« Ne te décourage pas, je ne t’abandonnerai ja-
mais ! mon Cœur Immaculé sera ton refuge et le 
chemin qui te conduira jusqu’à Dieu ». 
En ces temps si difficiles pour l’Église, pour la Fran-
ce et pour les familles, ce pèlerinage de Notre-
Dame chez nous, fera croître notre dévotion au 
Cœur Immaculé de Marie, refuge des pécheurs, 
source de miséricorde et soutien des Chrétiens. 
Saint Louis Marie Grignion de Montfort ne disait-il 
pas de la Très Sainte Vierge qu’« Elle est l’océan 
immense de toutes les grandeurs de Dieu, le grand 
magasin de tous ses biens, le trésor inépuisable du 
Seigneur et la trésorière et la dispensatrice de tous 
ses dons. C’est la volonté de Dieu que, depuis qu’il 
lui a donné son Fils, nous recevions tout par sa 
main, et il ne descend aucun don céleste sur la ter-
re qui ne passe par elle comme par un canal ». 
Que le pèlerinage de Notre-Dame de Fatima sur 
les routes et les chemins de France enflamme la 
charité dans vos âmes, ranime les tièdes, conver-
tisse les pauvres pécheurs, attire les bénédictions 
sur vos foyers et vos prieurés, sur tous ceux qui 
l’approcheront, suscite des vocations sacerdotales 
et religieuses, fasse se lever une élite catholique 
ardente à travailler à la restauration du règne du 
Christ et contribue ainsi à hâter le jour où son 
Cœur Immaculé triomphera. 
Réservez-lui le meilleur des accueils et soyez 
convaincus qu’elle saura, comme elle l’a promis, 
vous combler de grâces ici-bas et vous « conduire 
jusqu’à Dieu ». 

Abbé Christian Bouchacourt,  
Supérieur du District de France  

de la Fraternité Sacerdotale Saint-Pie X 
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Après avoir donné la définition 
la plus convenable de Chrétiens 
d’Orient, qui est en somme un 
catholique de rite oriental, il est 
bon maintenant de voir brièvement 
comment leur histoire s’est 
déroulée depuis leur adhésion au 
christianisme jusqu’à nos jours. 

Mais avant d’entreprendre ce 
travail, il est nécessaire d’avoir les 
idées claires sur les deux principaux 
malheurs qui leur sont advenus au 
cours des siècles : l’hérésie et le 
schisme. Car s’il est vrai que l’Église 
a toujours été une et le sera 
toujours, selon la prière infaillible de NSJC (Jn XVII, 21), il 
n’en est pas moins vrai qu’au cours des siècles, des 
hérésiarques ou des schismatiques ont fait subir à l’unique 
bercail du Christ des départs de population en masse. Et les 
plus gros impacts ont eu lieu en Orient. Voilà pourquoi, il 
est bon de préciser les termes d’hérésie et de schisme 
avant de se lancer dans l’histoire des Chrétiens d’Orient. 

I - De l’hérésie 
« Hérésie » est un mot grec (αιρεσις) qui signifie 

« choix ». 
L’hérétique est celui qui fait un choix personnel parmi 

les différents mystères de foi que Dieu nous a révélés et 
qu’il a confiés à son Église. 

L’hérétique se met donc en opposition avec la doctrine 
de l’Église, en choisissant d’adhérer à ce qui lui convient. 

 

Mais, il y a cependant diverses formes d’hérésies : 

1. La première consiste en la simple erreur intellectuelle 
d’un ignorant. Tel un homme qui connaîtrait mal son 
catéchisme et qui affirmerait qu’il y a quatre personnes 
en Dieu. 

 On parle alors d’hérésie matérielle. 
 

2. La deuxième consiste à tenir cette erreur de façon 
opiniâtre, malgré que l’on sache que l’Église enseigne le 
contraire, sans pour autant avoir reçu des sanctions de 
la part de l’autorité. 

 On parle alors d’hérésie formelle non déclarée. 
 

3. La troisième et dernière forme consiste à tenir cette 
erreur de façon opiniâtre, malgré les avertissements de 
l’autorité. L’Église les déclare hérétiques. 

 On parle alors d’hérésie formelle déclarée ou d’hérésie 
notoire. 
 

L’hérésie formelle est un péché mortel contre la foi, et 
la fait perdre immédiatement. Il est donc impossible de 
plaire à Dieu dans cet état. Elle prive celui qui l’a commis de 
la grâce de Dieu, et le rend passible des peines éternelles. 

II - Du schisme 

Le schisme est aussi un mot 

d’origine grec (σχιζειν), qui signifie 
« fendre ». Le schismatique est 
celui qui se sépare de l’Église en 
refusant, tout d’abord, de 
reconnaître l’autorité de ses 
pasteurs légitimes, notamment 
celle de Rome ; mais aussi en 
rejetant la communion avec tous 
ceux qui sont soumis à ces 

autorités. Tels sont les orthodoxes 
en général, qui ne veulent pas être 
en communion avec les catholiques. 

Le schisme est aussi un péché mortel, mais qui est 
contre la charité, car il sépare de l’unité de l’Église que la 
charité réalise, et détruit, par-là, la paix qui existe au sein 
de l’Église. 

III - Du rapport 
entre le schisme et l’hérésie 

L’hérésie formelle déclarée, qui est un péché contre la 
foi, infère toujours le schisme, car, comme il a été dit plus 
haut, l’hérétique a déjà reçu des avertissements de la part 
de l’Église, mais par opiniâtreté, il refuse leur autorité en 
matière de foi. Et c’est ainsi qu’il est aussi schismatique, car 
il ne reconnaît pas la légitimité de ses pasteurs, mais 
préfère s’en séparer pour continuer à proférer ses hérésies. 

L’inverse n’est cependant pas vrai. En effet, le 
schismatique pèche contre la charité, et non contre la foi. 
C’est-à-dire qu’il n’affirme pas une erreur contre la foi, mais 
que simplement, il se sépare de l’Église, en refusant de 
reconnaître la légitimité de ses pasteurs. Et cela peut 
simplement avoir lieu à la suite d’une décision disciplinaire. 

Il faut néanmoins remarquer que le schisme conduit 
facilement à l’hérésie, car NSJC n’a promis l’infaillibilité et 
l’assistance du Saint-Esprit qu’à son Église, et non pas aux 
autres. Ainsi, les schismatiques n’ayant plus le secours du 
Saint-Esprit, peuvent facilement déraper et glisser dans 
l’hérésie. 

 

IV - Conclusion 

Ce préambule, qui n’est certainement qu’un rappel pour 
plusieurs, permet néanmoins de clarifier ces notions si 
importantes, pour mieux apprécier l’histoire des orientaux. 

Dans les prochains numéros, nous nous appliquerons 
d’abord à voir la classification des « Églises orientales » par 
les conciles de l’Église; et ce ne sera qu’après, que nous 
verrons l’histoire des Églises en particulier. 

 
Abbé Daniel Sabur 

Prérequis à l’histoire des Chrétiens d’Orient : de l’hérésie et du schisme 

Bénédiction de la Vierge pèlerine 
à Reims, le 8 décembre 
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L’anniversaire de l’ADECOR a 
permis de souligner le rôle déter-
minant des laïcs, dans l’organisa-
tion de l’apostolat autour de la 
messe traditionnelle, il y a mainte-
nant une quarantaine d’années. 
Ce qui nous donne l’occasion de 
revenir sur la mission des laïcs, 
dans l’Eglise et dans le monde, 
telle qu’elle se présente à nous 
aujourd’hui. A titre de rappel, cet-
te mission comporte trois volets : 
évangélisation des hommes qui 
ignorent le Christ, comme de ceux qui, tout en étant 
baptisés, sont encore bien loin de la sainteté ; christiani-
sation de tout l’ordre temporel, en insufflant l’esprit de 
l’évangile dans tous les domaines de la vie humaine, que 
ce soit ceux de la famille, de l’éducation, de la culture, 
des différents métiers, de l’économie ou encore de la 
politique ; enfin manifestation de la charité subvenant à 
toutes les formes variées de misères tant matérielles que 
spirituelles. 

* 
* * 

Aussi quelle que soit la mission spécifique et person-
nelle, à laquelle nous sommes appelés en vertu de nos 
talents, de nos charismes et de nos possibilités, cette 
action du catholique, en tant que catholique, s’avère 
plus que jamais nécessaire dans notre monde d’aujour-
d’hui. Sans insister sur le fait qu’elle relève tout d’abord 
de l’impérieuse exigence de notre baptême, cette mis-
sion se révèle d’autant plus urgente à notre époque que 
le salut d’un plus grand nombre est en jeu, que le monde 
va mal, et que l’Eglise n’est pas en bon état. 

Mais plus que jamais aussi, la situation est propice 
pour faire entendre sa voix et agir de façon pertinente et 
efficace : le vernis de la pensée unique se craquèle ici et 
là, quand les moyens modernes de communication, utili-
sés avec intelligence, permettent d’atteindre quantités 
de visages inconnus ; les dogmes des idéologies moder-
nes et les préjugés de nos contemporains sont ébranlés 
les uns après les autres, en même temps qu’apparaissent 
au grand jour les processus malhonnêtes de désinforma-
tion et de manipulation des foules. Les inquiétudes, qui 
font suite au climat d’insécurité, à la perte d’identité et à 
l’incertitude sur le lendemain ; la colère qui gronde dans 
le monde devant tant de mensonges et d’injustices, ré-
vèlent une attente de la part des hommes d’aujourd’hui 
qui, pour être très vague, n’en est que plus forte : re-
cherche de repaires ; quête de vérité ; retour spontané 
aux valeurs plus traditionnelles, estimées plus sûres ; 

attente peut-être même d’un sa-
lut et d’un sauveur. Aussi, dans ce 
contexte, la mission des fidèles 
catholiques a toutes les chances 
de rencontrer un accueil, sinon 
favorable, du moins plein d’estime 
et de sympathie. 

* 
* * 

Et pourtant, malgré l’urgence du 
moment, et en dépit de ces condi-
tions favorables, force est de cons-
tater l’inertie d’un trop grand nom-

bre de catholiques ; un manque cruel d’initiatives et 
d’audace missionnaire ; une absence injustifiée sur le 
théâtre du monde contemporain. Et pour causes, un pes-
simisme au visage sombre ; le désir, en bon consomma-
teur, de jouir et de profiter ; une vie chrétienne un peu 
fade, quand elle n’est pas un simple conformisme de 
façade ; parfois aussi d’étroites idées, à moins qu’on ne 
joue à se faire trop facilement la victime d’un système, 
qu’on décrète d’autant plus irréformable, qu’on veut 
trouver un prétexte pour se dispenser d’agir. Autant 
d’obstacles que nous mettons souvent à l’extension du 
règne du Christ-Roi. 

Mais c’est encore à un manque d’ambitions, qu’il faut 
attribuer une telle démission. Et pourtant, chez le chré-
tien, il y a place, - qu’on se le dise, et qu’on le répète aux 
enfants -, pour une véritable ambition, qui cherche à 
entreprendre, à gagner et à réussir. Car, à partir du mo-
ment, où ce noble objectif n’est pas recherché pour son 
propre ego, mais pour un bien plus grand que soi, alors il 
est non seulement possible, mais il est même de notre 
devoir de viser aussi haut. Ce qui implique d’ailleurs de 
réelles compétences, qu’il faut énergiquement s’efforcer 
d’acquérir : savoirs, savoir-faire, techniques en tous gen-
res : rien n’est de trop pour faire avancer, en fils de lu-
mière, le royaume de Dieu sur la terre. Car si on n’est 
pas au point sur les moyens, - attention, la concurrence 
est rude - on sera tout de suite disqualifié et invité poli-
ment à quitter le champ. 

Enfin, il y a aussi, avouons-le, une certaine forme de 
cléricalisme, - dans lequel d’ailleurs certains trouvent 
leur confort et d’autres leur prétexte - et qui consiste à 
vouloir que toutes les initiatives partent nécessairement 
du haut de la hiérarchie. Mais Dieu ne voit pas les choses 
ainsi, lui qui répartit ses dons et ses inspirations selon la 
logique du semeur, qui sème à tout vent dans son 
champ. La nécessaire subordination avec la hiérarchie de 
l’Eglise (et donc aussi avec le clergé), à qui le Christ a 
confié son autorité, n’implique pas une passivité de ro-

Avec vous, Jésus sera de retour… 

Jésus appelle ses apôtres et les envoie 
en mission deux par deux 
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bot, qui n’agit que lorsqu’il est, de loin et de haut, 
télécommandé pour telle mission. 

* 
* * 

Le quotidien Libération appelait récemment au 
secours ses lecteurs, qui disparaissent les uns après 
les autres. Le péril ? Jésus qui, en France, est de re-
tour. Le titre du journal, qui n’est pas sans exagéra-
tion, recèle peut-être un brin de vérité. Celui, dont il 
faudrait se saisir pour transformer la provocation en 
un appel à la mission. Aussi, maintenant, est-ce à vous 
de jouer ! 

Abbé Louis-Marie Berthe 

Après une heureuse et généreuse initiative lancée 
par le fils d'un de nos paroissiens il y a deux ans, la 
Chapelle Sainte-Honorine, depuis la rentrée scolaire 
2016, dispose désormais au profit de toutes les famil-
les des Yvelines d’une troupe de scouts marins. La 
création de la troupe Saint-Denis permet ainsi de re-
nouer avec la présence traditionnelle d’un mouve-
ment scout au sein de nos chapelles. 

Celui-ci se veut un mouvement de formation de la 
jeunesse, complémentaire à l’éducation mise en œu-
vre dans le cadre familial et reçue dans le cadre scolai-
re qui vise à faire de nos enfants des chrétiens fer-
vents possédant un sens aigu du devoir. 

* 
* * 

Le scoutisme tel qu’il est pratiqué au sein de la 
troupe Saint-Denis s’articule autour de trois domaines 
majeurs : 

◊ L’approfondissement de la vie spirituelle, à tra-
vers la fréquentation des sacrements, la pratique 
de la méditation et la formation doctrinale ; 

◊ L’épanouissement physique et technique de la 
personnalité grâce à des activités de plein air sur 
terre comme en mer au cours desquelles les gar-
çons apprennent le dépassement de soi et met-
tent en œuvre des savoir-faire techniques acquis 
au fil du temps ; 

◊ L’exercice des responsabilités au moyen de la mi-
se en situation dès le plus jeune âge des garçons à 
qui sont confiées au fur et à mesure des années 
des fonctions de plus en plus importantes qui vi-
sent à faire d’eux des hommes conscients de leur 
devoir et désireux de s’engager au service de l’E-
glise, de la famille ou de la société. 

A une époque où le confort matérialiste et l’égoïs-
me destructeur de notre société tendent à anéantir le 
sens des responsabilités dans notre jeunesse, il est 
impératif de donner à nos enfants l’opportunité de 
développer en eux les qualités fondamentales dont 
notre société aura tant besoin demain pour se recons-
truire. 

Consacrée à Notre Dame à l’occasion du pèlerinage 
de la FSSPX à Lourdes au mois d'octobre dernier, la 
troupe propose sous la direction de son chef Henri 
Guerder et de son aumônier M. l’abbé Berthe, des 
activités tout au long de l’année. Une sortie a lieu en 
moyenne une fois par mois dans la partie nord-ouest 
du département. Le camp d’été qui devrait pour par-
tie se dérouler en Bretagne, en lien avec la troupe de 
scouts marins de Lanvallay, sera l’occasion pour les 
scouts de naviguer et de vivre pleinement cet idéal du 
scoutisme marin dans un environnement tout aussi 
exaltant qu’exigeant. 

Entre temps, dans le courant de l’année deux 
camps de courte durée (Noël et Pâques) sont organi-
sés au profit de l’encadrement (haut équipage : chef 
d’équipages et seconds) pour que chaque chef puisse 
approfondir ses compétences au service des plus jeu-
nes. 

Si l’aventure sur terre comme sur mer au service 
de l’idéal scout vous séduit, alors n’hésitez pas à nous 
rejoindre : il y a de la place pour les âmes de bonne 
volonté. Et si votre âge ou votre condition ne vous 
permet pas ou plus de rejoindre la troupe, vous pou-
vez toujours la soutenir par vos prières et votre géné-
rosité pour couvrir les frais occasionnés par la réalisa-
tion des activités de la troupe et l’exécution des for-
mations d’encadrement exigées par l’Etat (BAFA, BA-
FA voiles, BAFD...). 

La Troupe Saint-Denis pour les Yvelines et notre Prieuré 
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A la lecture de la déclaration conjointe que le pape a 
faite avec les représentants de l’église luthérienne en 
Suède le 31 octobre, à l’occasion du cinquième 
centenaire de la révolte de Luther contre l’Église 
catholique, notre douleur est à son comble. 
En présence du véritable scandale que représente une 
telle déclaration où s’enchaînent les erreurs historiques, 
de graves atteintes à la prédication de la foi catholique 
et un faux humanisme source de tant de maux, nous ne 
pouvons rester silencieux. 

Sous le fallacieux prétexte de l’amour du prochain et le 
souhait d’une unité factice et illusoire, la foi catholique 
est sacrifiée sur l’autel de l’œcuménisme qui met en 
péril le salut des âmes. Les erreurs les plus énormes et la 
vérité de Notre-Seigneur Jésus-Christ sont mises sur un 
pied d’égalité. 

Comment « pouvons-nous être reconnaissants pour les 
dons spirituels et théologiques reçus à travers la 
Réforme », alors que Luther a manifesté une haine 
diabolique envers le Souverain Pontife, un mépris 
blasphématoire envers le saint sacrifice de la messe, 
ainsi qu’un refus de la grâce salvatrice de Notre-Seigneur 
Jésus-Christ ? Il a aussi détruit la doctrine eucharistique 
en refusant la transsubstantiation, détourné les âmes de 
la très Sainte Vierge Marie et nié l’existence du 
Purgatoire. 

Non, le protestantisme n’a rien apporté au catholicisme ! 
Il a ruiné l’unité de la chrétienté, séparé des pays entiers 
de l’Église catholique, plongé des âmes dans l’erreur 
mettant en péril leur salut éternel. Nous, catholiques, 
voulons que les protestants reviennent vers l’unique 
bercail du Christ qu’est l’Église catholique et prions à 
cette intention. 

En ces jours où nous célébrons tous les saints, nous en 
appelons à saint Pie V, saint Charles Borromée, saint 
Ignace et saint Pierre Canisius qui ont combattu 
héroïquement l’hérésie protestante et sauvé l’Église 
catholique. 

Nous invitons les fidèles du District de France à prier et à 
faire pénitence pour le Souverain Pontife afin que Notre-
Seigneur, dont il est le Vicaire, le préserve de l’erreur et 
le garde dans la vérité dont il est le gardien. 
J’invite les prêtres du district à célébrer une messe de 
réparation et à organiser une Heure Sainte devant le 
Très Saint Sacrement pour demander pardon pour ces 
scandales et supplier Notre-Seigneur d’apaiser la 
tempête qui secoue l’Église depuis plus d’un demi-siècle. 
Notre-Dame, Secours des chrétiens, sauvez l’Église 
catholique et priez pour nous ! 

Abbé Christian BOUCHACOURT,  
Supérieur du District de France de la F.S.S.PX. 

Suresnes, le 2 novembre 2016,  
commémoration de tous les fidèles défunts 

Source : La Porte Latine du 2 novembre 2016 

Déclaration conjointe 
Communiqué du Supérieur de District 

La statue pèlerine de Luther au Vatican, 13 octobre 2016 ! 

Quelques pensées (scandaleuses) du 
pape François sur le Protestantis-
me :a 

A son sens, les multiples héré-
sies du moine allemand, quoi-
que condamnées infaillible-
ment par le concile de Trente, 
demeurent des questions ou-
vertes.1 
Luther aurait même eu raison 
sur la question de la justifica-
tion,2 au cœur pourtant de son 
erreur. 
Sur le terrain pratique, qu’un 
protestant ou qu’un catholique 
évangélise, « c’est la même 
chose, dans la langue des lu-
thériens et dans la langue des 
catholiques, mais c’est la mê-
me chose ».3 
Lui objectera-t-on que les li-
vres dogmatiques des uns et 
des autres divergent ? Il pense 
pour sa part « que la vie est 
plus grande que les explica-
tions et interprétations »4 et 
que l’heure est à la « diversité 
réconciliée ».5 
Faut-il illustrer cette dernière ? 
Selon le pape Bergoglio, qu’un 
protestant regrette intérieure-
ment ses fautes ou qu’un ca-
tholique reçoive l’absolution 
sacramentelle, c’est « la même 
chose »6 ; il passe ainsi à la 

trappe l’ordre objectif et sacra-
mentel. Dès lors, rien ne sem-
ble interdire à un protestant la 
communion eurcharistique,7 ce 
qui d’ailleurs s’est fait à Saint-
Pierre de Rome le 15 janvier, 
au profit d’un « évêque » lu-
thérien finlandais et de ses 
ouailles.8 
———————— 
Notes : 
a. Le texte qui suit est extrait de l’Edi-
torial « Le Chardonnet », n°322, no-
vembre 2016, par M. l’abbé P. de La 
Rocque. 

1. Discours du 13/10/16 aux jeunes 
Luthériens. 

2. Interview aux journalistes dans 
l’avion entre l’Arménie et Rome, 
26/06/16. 

3. Visite à l’église luthérienne de 
Rome du 15/11/15, réponse à la 2e 
question libre. 

4. Visite à l’église luthérienne de 
Rome du 15/11/15, réponse à la 2e 
question libre. 

5. Visite à l’église luthérienne de 
Rome du 15/11/15, homélie. 

6. Visite à l’église luthérienne de 
Rome du 15/11/15, réponse à la 2e 
question libre. 

7. Visite à l’église luthérienne de 
Rome du 15/11/15, réponse à la 2e 
question libre. 

8. L’ « évêque » luthérien Samuel 
Salmi, qui venait d’être reçu par le 
pape. 

9. Discours du 13/10/16 aux jeunes 
Luthériens. 
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Le pape François reçoit en cadeau les 95 thèses de Luther 
et la charte œcuménique en édition prestigieuse. 

Thèses pourtant clairement condamnées par l’Eglise ! 



 

Vie de nos chapelles 
Le dimanche 2 octobre, nous accueillons M. l’abbé Patrick Verdet, notre nouveau prieur. Un apéritif est servi en son 
honneur, après la messe à Conflans. 

Le dimanche 27 novembre, c’est la fête des chapelles de Conflans et de Pontoise organisée, comme chaque année, dans la 
salle des fêtes de Conflans. C’est surtout pour nous l’occasion de célébrer les 40 ans de l’ADECOR qui, ne l’oublions pas, est 
à l’origine des deux chapelles ouvertes en 1978 et 1979 et qui ne seront mises sous la responsabilité de la FSSPX qu’en 

octobre 1981. M. l’abbé Bouchacourt nous fait l’honneur de sa 
présence en célébrant la messe solennelle et en prononçant le 
sermon sur l’esprit de paroisse qui doit y régner. M. l’abbé Jean-
Pierre Boubée, un des premiers desservants de nos chapelles, 

ancien prieur de Mantes-la-Jolie, est également présent. La 
troupe des scouts marins anime cette journée et nous faisons 
connaissance avec la communauté chaldéenne. 

Le jeudi 8 décembre - fête de l’Immaculée Conception, alors que la procession dans les rues de Conflans était autorisée, 
celle-ci est interdite au dernier moment. La messe est suivie du salut du Très Saint-Sacrement et du renouvellement de la 
consécration des chapelles au Cœur douloureux et immaculé de Marie. 

Le dimanche 11 décembre, M. l’abbé Patrick Verdet prêche la récollection de l’Avent, au cours de laquelle il nous entretient 
du mystère de l’Incarnation. 

Le samedi 24 décembre, Veillée de Noël avec de très beaux chants interprétés par la 
chorale, à laquelle se joignent des enfants. Excellente initiative à réitérer. 

M. l’abbé Berthe s’absente pendant quelques jours pour prendre un peu de repos et, 
le 31 décembre, c’est M. l’abbé Daniel Sabur qui célèbre la dernière messe de 
l’année, suivie du chant du Te Deum. 

Le dimanche 1er janvier 2017, profitant de la présence des séminaristes en vacances, 
cette nouvelle année commence par la célébration d’une messe solennelle et le 
chant du Veni Creator. 

La Communauté du Prieuré Saint-Jean vous souhaite une bonne et sainte année 2017. 
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CARNET 

 Baptêmes : 

  Le 12 novembre, Paul Slavik. 
  Le 26 novembre, Nicolas Parin. 
 Le 11 décembre, Léa Sabur (dans le rite chaldéen). 

 Sépulture : 
 Le 28 octobre, M. René Coppens (73 ans). 
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Chapelle Sainte-Honorine 
66, rue Maurice Berteaux - 78700 CONFLANS-SAINTE-HONORINE 

(face au parking de la mairie) 

Tel. 01 34 90 15 40 - chapellesaintehonorine@orange.fr 
 

Chapelle Saint-Mathias 
3, bd des Cordeliers - 95300 PONTOISE 

Site internet : « conflans-pontoise.e-catho.com » 
 

Horaires habituels des offices de la semaine 
 

Chapelle Saint-Mathias 
    Dimanche : 8h00 Chapelet et Confessions - 8h30 Messe chantée. 
      10h30 Messe (rite chaldéen). 
    Mercredi : 18h00 Chapelet et Confessions - 18h30 Messe. 
 

Chapelle Sainte-Honorine 
    Dimanche : 10h00 Chapelet et Confessions - 10h30 Messe chantée. 
    Jeudi :  8h30 Messe. 
    Vendredi : 18h00 Chapelet et Confessions - 18h30 Messe. 
    (1er vendredi du mois : Messe chantée et Salut du Très Saint-Sacrement). 
    Samedi : 8h00 Confessions - 8h30 Messe. 
    (1er samedi du mois : Messe chantée et Salut du Très Saint-Sacrement). 
 

M. l’abbé Louis-Marie Berthe peut être joint : 

(vendredi, samedi, dimanche)      (lundi, mardi, mercredi, jeudi) 
à la Chapelle Sainte-Honorine : 01 34 90 15 40   au Prieuré Saint-Jean : 01 30 33 58 07 

adresse électronique : louismarie.berthe@gmail.com 

Une permanence est assurée le vendredi et le samedi (uniquement sur rendez-vous). 

Quelques dates à retenir 
Janvier 
samedi 21 :  Journée travaux 

Février 
samedi 18 :  - Journée travaux 
 - Récollection (Tiers-Ordre et anciens 
   retraitants) ouverte à tous 
dimanche 26 :  Solennité de saint Mathias à Pontoise 
 Solennité de sainte Honorine à Conflans 
 Procession après la messe 
lundi 27 - Sainte Honorine : Messe chantée à 18h30 

Mars 
mercredi 1er - Cendres : Messe chantée à Sainte-Honorine 
dimanche 5 : Récollection de Carême 
samedi 18 : Journée travaux 
lundi 20 - Saint Joseph : Messe chantée à 18h30 
samedi 25 - Annonciation : Messe chantée à 8h30 
dimanche 26 : - passage à l’heure d’été 
 - Pèlerinage à la sainte Tunique d’Argenteuil 
Avril 
samedi 8 :  Journée travaux 
dimanche 9 : Rameaux 

HORAIRES DE LA SEMAINE SAINTE 

 
Jeudi-Saint - 13 avril 
Chapelle Sainte-Honorine 
 18h30 : Confessions 
 19h00 : Messe chantée, suivie du dépouillement 
 de l’autel et de l’adoration au reposoir jusqu’à 24h00 
 (confessions pendant l'adoration jusqu'à 22h00) 

Vendredi-Saint - 14 avril 
Chapelle Sainte-Honorine 
 17h00 : Confessions 
 18h00 : Chemin de Croix 

 19h00 : Fonction liturgique et chant de la Passion 

Samedi-Saint - 15 avril 
Chapelle Sainte-Honorine 
 10h00/12h00 : Confessions 
 22h00 : Vigile pascale 
 0h00 :  Messe de la Résurrection 

dimanche 16 avril - PÂQUES 
 Messes aux heures habituelles. 

INTENTIONS 
DE LA CROISADE DU ROSAIRE 

Janvier : Pour les Chrétiens d’Orient persécutés et martyrisés. 
Février : En réparation des outrages et sacrilèges contre 

la Sainte Eucharistie. 
Mars : La conversion des pauvres pécheurs. 

INTENTIONS 
DE LA CROISADE EUCHARISTIQUE 

Janvier : Pour ceux qui ont tout perdu à cause de la guerre. 
Février : En réparation des crimes de l’avortement. 

Mars : Pour que Notre Dame protège la famille catholique. 
Avril : Pour les écoles catholiques. 


